Arbres de décision
Comment utiliser les arbres de décision
Les arbres de décision présentés ci-dessous visent à aider les opérations et les partenaires à faire des choix éclairés et responsables concernant le processus d’audit de sécurité, notamment les méthodes et outils de collecte de données qui correspondent le mieux à leur objectif, leurs besoins en matière d’information, leurs capacités et leur contexte. Ils doivent être utilisés conjointement avec la Politique du HCR sur la prévention, l’atténuation des risques et la prise en charge en matière de violence basée sur le genre[footnoteRef:1] (2020) et la Boîte à outils pour les audits de sécurité. [1:  HCR, Politique du HCR sur la prévention, l’atténuation des risques et la prise en charge en matière de violence basée sur le genre, 2020, UNHCR/HCP/2020/01, disponible à l’adresse suivante https://www.unhcr.org/605090944.pdf.] 

L’audit de sécurité peut être utilisé par des équipes de n’importe quel secteur afin d’éclairer leur programmation. Toutefois, en raison de la nature potentiellement sensible des données collectées, un spécialiste de la violence basée sur le genre ou un personnel de protection qualifié et expérimenté[footnoteRef:2] doit être consulté dans le cadre du processus de planification. Les arbres de décision vous proposent une approche en deux volets pour déterminer a) si le contexte dans lequel vous opérez est approprié et sûr pour mener un audit de sécurité (Arbre de décision no 1), et b) quels outils de collecte de données sont les plus appropriés pour répondre à vos besoins en matière d’information (Arbre de décision no 2). Les facteurs définis dans l’Arbre de décision no 1 pour chaque environnement (urbain, rural, camp) ont été identifiés comme étant communs à ces environnements, mais pas nécessairement présents dans tous les environnements. En effet, les environnements urbains, ruraux et les camps constituent des environnements très diversifiés, mais ils peuvent se chevaucher, et les personnes relevant de la compétence du HCR peuvent être amenées à se déplacer d’un environnement à l’autre dans leur vie quotidienne. [2:  Cela inclut les équipes multifonctionnelles. Le personnel chargé de la protection doit avoir suivi les trois niveaux d’apprentissage en ligne ainsi que le programme d’apprentissage de la formation des formateurs sur la violence basée sur le genre. Si l’opération ne dispose pas de l’expertise nécessaire, il convient de solliciter le soutien du bureau concerné.] 

Lors de la planification de l’audit de sécurité, il convient d’utiliser les arbres de décision comme un outil adaptable afin de guider votre prise de décision. Cependant, gardez à l’esprit qu’il n’existe pas d’outil ou de méthode unique applicable à tous les contextes humanitaires. Le spécialiste de la violence basée sur le genre doit d’abord, avant même de procéder à la planification, bien comprendre le contexte dans lequel il opère. En cela, le premier arbre de décision consiste en un diagramme destiné à vous guider à travers certaines questions clés sur la manière de procéder sans porter préjudice, et d’évaluer les facteurs qui devraient influencer le choix des outils et méthodes à utiliser dans un site en particulier, en fonction de votre réponse à une série de questions sur la sécurité locale, l’accès physique, la disponibilité des services, etc. En fonction du contexte dans lequel vous opérez, vous devrez peut-être utiliser ce diagramme pour plus d’un site (urbain, rural et/ou camp). Une fois que votre objectif et vos besoins en matière d’informations sont clairement définis, le deuxième arbre de décision vous permet de choisir ou d’écarter un outil ou une méthode de collecte de données spécifique en fonction de vos besoins et de vos ressources. Il ne s’agit que de la première étape dans la conception de votre système et de votre stratégie.



Rappelez-vous qu’en fonction du contexte politique, sécuritaire ou de protection, il peut être nécessaire d’adopter des approches méthodologiques différentes selon les groupes de personnes et/ou les contextes, y compris au sein d’une même zone ou d’un même pays. La pertinence des méthodes et des outils utilisés pour collecter les données dépendra également d’une série de facteurs qui ne sont pas définis ici, notamment les contraintes programmatiques et/ou budgétaires.
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Arbre de décision no 1 — Contexte/sécurité1. Évaluez le niveau de risque (et des risques perçus) pour une participation directe des personnes relevant de la compétence du HCR


2. Évaluez la relation de travail avec l’autorité locale/le gouvernement hôte

																																																																																																																																																																																																																																																																																																																																																																																																																																																																																																																																																																																																																																																																																																								2b. Pouvez-vous aider un partenaire à réaliser l’audit de sécurité en toute sécurité ?
Bonne/souple

Mauvaise/contraignante

Risque élevé

Oui	

B1. Déterminez le niveau d’anonymat des personnes relevant de la compétence du HCR dans la communauté

Camp ou assimilé
 

Urbain (hors camp)

Rural (hors camp)
 

A. Évaluez les difficultés liées au déplacement des personnes relevant de la compétence du HCR dans un contexte urbain.
Risque faible/moyen
(Passez à la question no 2)

NON
Contactez le bureau régional ou le Siège pour obtenir des recommandations*

3. Évaluez le site et la portée
Tenez compte des considérations relatives à chaque site (urbain, rural, camp), selon qu’il convient


Non

Oui	

1a. Les fonctionnaires peuvent-ils se déplacer en toute sécurité ?

2a. Pouvez-vous encore accéder aux informations et aux ressources nécessaires pour appuyer l’audit de sécurité ? (!)

OUI
Envisagez l’utilisation de la Liste de vérification fondée sur l’approche par l’observation+



Oui (Passez à la question no 3)	

NON
Contactez le bureau régional ou le Siège*




B. Existe-t-il des ressources/services en matière de violence basée sur le genre à proximité ?
C. Évaluez le type de structure.

Stationnaire
Mobile
Non	

Centre/établissement**


Camp/Zone d’installation


C2. Les personnes relevant de la compétence du HCR sont-elles autorisées à quitter le centre/l’établissement ?

A2. Les personnes doivent-elles faire profil bas en public (par ex., risque de détention, de refoulement, etc.) ?
C1. Existe-t-il des problèmes de confidentialité/sécurité au sein du camp pour la participation directe des personnes relevant de la compétence du HCR (par ex., forces de sécurité, surpopulation, etc.) ? (!)

B2. Risque de préjudice si/quand les services ne sont pas disponibles ou facilement accessibles+.
A1. Évaluez la relation avec la communauté d’accueil.

Faible

Bonne

Mauvaise	

Non	

Élevé

Oui	


C2a. Existe-t-il des problèmes de confidentialité au sein du centre pour la participation des personnes relevant de la compétence du HCR ?
A1b. Envisagez le recrutement de responsables locaux afin de réduire les risques+.
C1a. Envisagez des méthodes fondées sur l’observation ou des entretiens avec des informateurs clés pour réduire les risques de préjudice+.

Oui	

Non	

C2b. Les services en matière de violence basée sur le genre sont-ils toujours accessibles ?

Non	

B1a. Quelle est la relation entre les personnes relevant de la compétence du HCR et la communauté d’accueil ?
Oui	


Non	

A2b. Connaissez-vous les itinéraires et les moyens de transport empruntés par les personnes relevant de la compétence du HCR ?
A2a. Existe-t-il des bureaux sur le terrain, des points de services ou des organisations communautaires ayant accès aux personnes relevant de la compétence du HCR ?

Mauvaise
A1a. Envisagez de regrouper des personnes relevant de la compétence du HCR et des membres de la communauté d’accueil de la même sous-zone dans un même groupe de discussion.
Bonne


	Non	

Oui

B1a2. Évitez les outils susceptibles d’attirer l’attention, comme les rondes de sécurité, afin de réduire les risques en cas de problèmes liés à la confidentialité+.
Oui	

Oui	

Non	


C2b1. Existe-t-il des problèmes de confidentialité/sécurité pour la participation directe des personnes relevant de la compétence du HCR ?

A2b1.Envisagez de définir des itinéraires visant à réduire les risques de préjudice+.
C2a1. Envisagez un endroit plus sûr/privé à l’extérieur du centre+.

Non	

Oui	


B1a1. Envisagez de regrouper des personnes relevant de la compétence du HCR et des membres de la communauté d’accueil de la même sous-zone.
A2a2. Le contexte pourrait être dangereux pour la participation directe des personnes relevant de la compétence du HCR. Envisagez une méthode fondée sur l’observation+.
A2a1. Utilisez ces sources pour entrer en contact avec les personnes relevant de la compétence du HCR en toute sécurité+.

Le contexte est sûr et approprié pour la réalisation d’un audit de sécurité. Passez à l’Arbre de décision no 2.
Le contexte est sûr et approprié pour la réalisation d’un audit de sécurité. Passez à l’Arbre de décision no 2.
Non	

Oui	


Le contexte est sûr et approprié pour la réalisation d’un audit de sécurité. Passez à l’Arbre de décision no 2.
C2b2. Le contexte pourrait être dangereux pour la participation directe des personnes relevant de la compétence du HCR. Envisagez une méthode fondée sur l’observation et/ou un entretien avec des informateurs clés+.




+ Passez à l’Arbre de décision no 2 seulement si le problème a été résolu ou si des informations supplémentaires sont nécessaires, sinon interrompez votre activité et consultez les remarques supplémentaires ci-après.
(!) Voir les remarques supplémentaires ci-après. 


Remarques supplémentaires
* Si le bureau régional/coordonnateur pour les questions relatives à la violence basée sur le genre n’est pas disponible, veuillez contacter le Groupe de lutte contre la violence basée sur le genre de la Division de la protection internationale au Siège [hqgbv@unhcr.org].
** Les Camps ou assimilés (tels que les centres d’accueil, les refuges ou les centres de détention) peuvent être situés dans des zones urbaines ou rurales, mais sont regroupés avec les camps en raison de leur système de conception et de leurs limites structurelles. Toutefois, il convient de considérer le cadre extérieur de ces installations (urbain ou rural), selon qu’il convient.
1a. La sécurité des fonctionnaires, des partenaires et/ou des bénévoles doit également être assurée. Si nécessaire, le personnel doit prendre mentalement des notes lors de la ronde et consigner les informations plus tard, une fois dans un endroit sûr. Si cela s’avère approprié, il est également possible de procéder à des entretiens avec des informateurs clés réalisés auprès de personnes qui ne sont pas des personnes relevant de la compétence du HCR.
2a. (!) Au besoin, organisez une discussion avec les autorités compétentes afin qu’elles comprennent l’objectif de l’audit et son déroulement, et qu’elles fournissent les permis ou approbations nécessaires. Si vous faites participer le gouvernement hôte à l’audit de sécurité, tenez compte du fait que les personnes relevant de la compétence du HCR pourraient hésiter à partager leurs préoccupations en présence de représentants du gouvernement hôte. Examinez toute exigence en matière de rapport et/ou de partage d’informations obligatoire avec les représentants du gouvernement. Cette considération revêt une importance toute particulière dans les contextes de déplacement interne lié à un conflit où les forces gouvernementales sont une partie au conflit.
A1b. La participation de responsables locaux peut contribuer à apaiser les tensions ; l’audit de sécurité peut ainsi être utilisé comme un moyen de renforcer la sécurité et la cohésion sociale entre la communauté d’accueil et les personnes relevant de la compétence du HCR. Prenez également en compte l’expertise technique et les ressources du groupe de travail sur la violence basée sur le genre, du sous-groupe sectoriel sur la violence basée sur le genre, et d’autres mécanismes de coordination de la violence basée sur le genre pour vous aider dans le processus de planification et de mise en œuvre.
A2a1. Envisagez la réalisation d’entretiens avec des informateurs clés pour la collecte de données et comme moyen d’identifier d’autres sources d’information (approche « boule de neige »).
A2a2. Si vous n’êtes pas en mesure de prendre contact directement avec les personnes relevant de la compétence du HCR et que vous avez accès à des sources pour les entretiens avec des informateurs clés, utilisez uniquement la méthode fondée sur l’observation.
A2b1. Définir des itinéraires et sélectionner des moyens de transport peut fournir des points de contact aux fins de la collecte de données.
B1a2. Le manque d’anonymat dans les zones rurales peut augmenter les risques pour les personnes relevant de la compétence du HCR en cas de tensions avec la communauté d’accueil. Dans les cas où l’anonymat des participants ne peut être garanti, envisagez uniquement la méthode fondée sur l’observation et/ou les entretiens avec des informateurs clés en vue de réduire les risques.
B2. Dans les cas où aucun service de prise en charge en matière de violence basée sur le genre n’est disponible ou accessible à proximité, il n’est pas recommandé d’inclure les personnes relevant de la compétence du HCR dans les entretiens avec des informateurs clés.
C1. (!) Tenez compte des obstacles physiques à la circulation dans les camps, tels que la dynamique de genre et/ou les restrictions culturelles qui peuvent affecter les déplacements des femmes et des filles différemment de ceux des hommes et des garçons. Prenez également en considération les éventuels couvre-feux pour les personnes relevant de la compétence du HCR et/ou pour les fonctionnaires (accès aux camps soumis à des horaires restreints). En cas d’examen inattentif, certaines méthodes, telles que les questionnaires ou les rondes de sécurité, peuvent exclure les personnes relevant de la compétence du HCR dont les déplacements sont restreints et/ou la mobilité limitée.
C1a. Si les risques ne peuvent être réduits en vue de la participation directe des personnes relevant de la compétence du HCR, cela pourrait potentiellement leur porter préjudice. Envisagez des approches fondées sur l’observation et/ou des entretiens avec des informateurs clés pour réduire au minimum tout risque de préjudice encouru par les personnes relevant de la compétence du HCR.
C2a1. Si l’anonymat ne peut être garanti à l’intérieur du centre, envisagez de trouver un espace en dehors du centre/de l’établissement aux fins de la réalisation d’entretiens et de discussions de groupe avec les personnes relevant de la compétence du HCR.
C2b2. Tenez compte du ou des objectif(s) de l’audit de sécurité dans ce contexte ; par exemple un centre fermé/de détention par rapport aux risques de la collecte de données. Expliquez ce que l’équipe chargée de réaliser l’audit de sécurité peut et ne peut pas faire pour les personnes relevant de la compétence du HCR, afin de ne pas créer de faux espoirs ou des attentes irréalistes. Il convient de souligner que des précautions supplémentaires doivent être prises lors de l’évaluation d’un centre de détention. Pour de plus amples informations, voir Monitoring de la détention de migrants, un manuel pratique (2014) disponible à l’adresse suivante https://www.apt.ch/fr/resources/publications/le-monitoring-de-la-detention-migratoire-guide-pratique-2014.


Arbre de décision no 2 — Sélection d’un outil de collecte de données, en fonction des besoins et des ressources en matière d’information (risques, besoins et capacités en matière de protection contre la violence basée sur le genre)

Commencez par la question no 1 (encadré orange). Les flèches bleues pleines indiquent la nécessité de poursuivre l’activité, tandis que les flèches bleues en pointillé suggèrent de ne poursuivre l’activité que si des informations supplémentaires sont nécessaires et indiquent que plus d’un outil peut être utilisé. Voir les remarques supplémentaires ci-après.1. Y a-t-il des systèmes d’orientation et des mécanismes de signalement mis en place ?
Outil de collecte de données : 
Interrompez l’activité. N’utilisez que la Liste de vérification fondée sur l’approche par l’observation directe et/ou des entretiens avec des informateurs clés afin de réduire au minimum tout risque de préjudice.

OUI
NON



2. Les zones considérées comme dangereuses par les personnes relevant de la compétence du HCR ont-elles été identifiées ?

																																																																																																																																																																																																					En aucun cas, ces outils de collecte de données ne sont destinés à recueillir des informations sur les incidents de violence basée sur le genre. Toutefois, des incidents de ce type peuvent faire l’objet d’un signalement à tout moment lors de la collecte de données en réponse à des questions générales liées à la violence basée sur le genre. Par conséquent, les fonctionnaires non spécialistes de la violence basée sur le genre doivent être formés aux pratiques visant à traiter les signalements en toute sécurité conformément à l’approche axée sur les survivant-e-s, et à orienter les survivant-e-s dans les meilleurs délais.

On trouvera un exemple de directive relative à l’orientation en toute sécurité à l’adresse suivante : https://data2.unhcr.org/en/documents/download/63974.
Comment soutenir les survivants de violences basées sur le sexe lorsqu’aucun acteur spécialiste en la matière n’est disponible dans votre secteur, p. 7 à 20, https://gbvguidelines.org/wp/wp-content/uploads/2019/05/GBV_Background_Note021718_FR_Final.pdf


OUI
NON
OUI
OUI
NON

Outil de collecte de données :
Envisagez un outil de cartographie pour identifier les zones sûres et celles dangereuses.



NON




3. Avez-vous besoin d’évaluer une zone géographique, un itinéraire ou un site spécifique ?




Outil de collecte de données :
Envisagez la Liste de vérification fondée sur l’approche par l’observation et/ou la ronde de sécurité.





4. Avez-vous besoin de données quantifiables et/ou d’estimations numériques sur la violence basée sur le genre ?
NB : Les enquêtes ne doivent pas être menées auprès d’enfants de moins de 14 ans.





Outil de collecte de données :
Envisagez l’utilisation du Questionnaire.
Poursuivez vers le bas si vous avez encore d’autres besoins en matière d’information.



Outil de collecte de données :
Envisagez l’organisation d’un groupe de discussion ou la réalisation d’un entretien avec des informateurs clés pour recueillir des informations détaillées sur les perceptions de la violence basée sur le genre.



OUI
6. Disposez-vous du temps et des ressources nécessaires pour recueillir et analyser des réponses détaillées ?
5. Incluez-vous des groupes spécifiques dans l’évaluation* ?


OUI

NON



Outil de collecte de données :
Envisagez un nombre réduit de participants aux groupes de discussion/entretiens avec les informateurs clés en fonction de vos ressources.
b. Envisagez d’appliquer l’approche en matière d’âge, de genre et de diversité et passez à la question no 6. Si vous n’avez aucun besoin en matière d’information sur la violence basée sur le genre, interrompez l’activité et réévaluez l’objectif de l’audit de sécurité.
Non
A. Avez-vous appliqué l’approche en matière d’âge, de genre et de diversité ?

NON






Remarques supplémentaires

1. Avant de commencer toute activité susceptible d’inciter les personnes à révéler des informations sur leur expérience de la violence basée sur le genre (même sans sollicitation ou demande délibérée), il convient de s’assurer que les survivant-e-s peuvent bénéficier de soins et d’un soutien de base au niveau local.
· 	Outil de collecte de données : Liste de vérification fondée sur l’approche par l’observation — La collecte des données doit être administrée par les fonctionnaires ou partenaires afin de réduire au minimum les risques de divulgation. En l’absence de système d’orientation, la réalisation d’entretien avec des informateurs clés à l’aide de la banque de questions et du modèle de formulaire auprès de personnes qui ne sont pas des personnes relevant de la compétence du HCR peut constituer une autre option sûre.

2. Les « zones considérées dangereuses » correspondent à des lieux spécifiques, notamment des rues, qui sont habituellement fréquentés par les personnes relevant de la compétence du HCR.
· Outil de collecte de données : Exercice de cartographie — Cet outil peut être utilisé dans le cadre d’un groupe de discussion ou comme un exercice à part entière. Il peut également être utilisé avec la communauté pour décider des zones à évaluer. Cet exercice est recommandé dans le cadre de toute évaluation réalisée auprès d’enfants.

3. Après avoir identifié les « zones considérées dangereuses » (que ce soit avant l’audit de sécurité ou à l’aide de l’exercice de cartographie), il peut être nécessaire d’évaluer plus avant les facteurs externes dans cette zone spécifique.
· Outil de collecte de données : Observation/ronde de sécurité — Si vous pouvez procéder en toute sécurité, envisagez d’effectuer une ronde de sécurité accompagné de personnes relevant de la compétence du HCR et/ou des parties prenantes afin de cerner les problèmes tels que l’infrastructure, la conception, l’accès, et d’autres facteurs qui peuvent faire que les personnes ne se sentent pas en sécurité. En outre, vous pouvez utiliser la Liste de vérification fondée sur l’approche par l’observation en remplacement ou en sus de la ronde de sécurité.

4. Les données ventilées, souvent utiles à des fins de plaidoyer et pour les rapports des donateurs, peuvent fournir des estimations numériques des variables liées à la violence basée sur le genre et permettre de chiffrer les tendances.
· Outil de collecte de données : Questionnaire — En général, cet outil permet de fournir des données plus quantifiables et plus faciles à analyser. Veillez à ce que les recenseurs soient formés à l’approche axée sur les survivant-e-s, au traitement d’un signalement en toute confidentialité, et aux systèmes d’orientation. Pour des conseils supplémentaires concernant l’application des principes de protection des données, voir la Boîte à outils pour les audits de sécurité. Il convient également de s’adresser à un spécialiste de la violence basée sur le genre ou à un spécialiste de la protection pour obtenir une aide supplémentaire.

5. * Conformément au principe consistant à « ne pas nuire », il faut s’abstenir de cibler activement les survivant-e-s de la violence basée sur le genre ou de divulguer leur identité dans le cadre de l’audit de sécurité, car cela peut mettre en danger les survivant-e-s comme les fonctionnaires.

Dans la mesure du possible, la collecte de données réalisée dans le cadre de l’audit de sécurité doit inclure les groupes de personnes les plus vulnérables et les plus marginalisées. Il est recommandé d’adopter une approche de sensibilisation active, que ce soit par l’intermédiaire de partenaires, de dirigeants locaux et/ou de représentants locaux, selon qu’il convient. La réalisation d’un entretien avec des informateurs clés à distance constitue une autre option.

6. Les approches qualitatives font référence à des méthodes basées sur la discussion qui permettent des réponses ouvertes et détaillées et constituent un élément clé de l’audit de sécurité pour saisir les perceptions et les avis relatifs à la sécurité en lien avec les risques de violence basée sur le genre.
· Outil de collecte de données : Groupes de discussion et/ou entretiens avec les informateurs clés — Envisagez d’utiliser ces méthodes aux fins de la collecte de données lorsque cela est possible, même si le nombre de participants est réduit.

